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M. C. Andreae
a. Professeur ä l'Ecole polytechnique federale, Zürich

President de l'Association internationale des Ponts et Charpentes

Messieurs les Ministres,
Mesdames, Messieurs,

Au nom de l'Association Internationale des Ponts et Charpentes je
tiens tout d'abord ä rendre hommage ä la Belgique qui a bien voulu nous
recevoir pour nolre premier Congres d'apres guerre, ainsi qu'ä son
Gouvernement dont le Premier Ministre, M. Spaak, a bien voulu accepter la
Presidence d'Honneur du Comite de Patronage et MM. les Ministres Behogne
et Merlot honorer cette seance d'ouverture par leur presence.

Je tiens ä saluer et ä remercier le Gouvernement provincial qui a bien
voulu nous recevoir cet apres-midi, et un salut particulierement chaleureux
va ä la Ville de Liege. Nous savons que dans cette Ville aux grands Souvenirs
historiques et aux environs si piltoresques il a toujours regne et regne
encore une atmosphere des plus favorables au travail intellectuel, soit
scientifique soit artistique. Preuves en sont maints grands noms et la renommee
de son Universite qui nous offre son hospitalite pour nos seances de
travail.

Je tiens aussi ä remercier ici tous ceux qui ont bien voulu prendre
part ä la preparation du Congres soit par leurs contributions scientifiques,
soit par leur travail dans de nombreux Comites. Vous en possedez tous la
liste imposante qui donne une idee de la peine qu'on s'est donnee pour la
bonne reussite du Congres et du travail qu'exige une Organisation pareille.

Permettez-moi de mentionner ici seulement le Comite d'Organisation
pr£side par M. Devallee que nous remercions de ses paroles aimables.

Malheureusement notre President d'honneur, M. Rohn, ne se trouve
pas parmi nous. Nous nous rejouissions de le saluer tout parliculierement ä

ce premier Congres d'apres guerre, car il est un des fondateurs de notre
Association dont il fut pendant de longues annees, avec une distinction
inoubliee, le premier president, ainsi que pendant les deux premiers Congres
de 1932 et 1936. A notre grand regret il se trouve empeche par ses fonctions
professionnelles de prendre part ä ce Congres. Nous sommes desoles de ne
pas Favoir aupres de nous, car son avis et ses conseils nous sont toujours
precieux. II m'a charge de vous transmeltre ses meilleurs voeux pour la
bonne reussite de ce Congres auquel il assiste en pensee. Le Comite
Permanent lui a adresse un telegramme au nom de vous tous.

Je salue tres chaudement nos amis du Groupement beige et tous nos
Collegues, membres de l'Association Internationale des Ponts et Charpentes,
qui sont venus de pres et de loin pour participer aux travaux de notre
Congres.
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Ladies and Gentlemen,

It is a great pleasure to me lo welcojne so many British and other
English speaking members. I don't think they will expect me to repeal
in their language everything I have said and shall slill say in French. Bul
from the slart after the war, the British have always been very confidenl
of the future of our Association, and they have proved this by joining Ihe
Association in such large numbers and by laking an aclive pari in ils work.
I want, therefore, to thank you for this, as well as for your coming here,
to help us to solve the structural problems mentioned in the programme
of the working meelings.

Auch Sie, meine Damen und Herren aus den deutschsprechenden und
-verstehenden Ländern, werden nicht erwarten, dass ich wiederhole, was ich
französisch sagte und noch zu sagen beabsichtige. Aber ich möchte Sie doch
auch in der dritten Kongressprache, der Sprache des Sitzes der I. V. B. 11.

in Zürich, herzlich willkommen heissen am Kongress der Brückenbauer,
deren Mission es ist, nicht nur Brücken aus Stahl und Beton zu erstellen,
sondern auch geistige Brücken zu schlagen.

Mesdames, Messieurs,

L'Association Internationale des Ponts et Charpentes fut dejä fondee
en 1929. Ses Statuts prevoient Forganisation d'un Congres tous les trois ä

cinq ans. Malgre cela nous n'en sommes aujourd'hui qu'ä notre troisieme.
Les preparalions d'un troisieme Congres qui devail avoir lieu en 1940
ä Varsovie furent interrompues par la guerre. M. le professeur Campus
nous evoquera dans un instant le souvenir du professeur Bryla, notre Vice-
President polonais, qui s'etait charge de cette Organisation et qui trouva
une fin tragique.

II va sans dire que Factivite normale de l'Associalion fut interrompue
egalement. Mais nous n'avons jamais perdu Fespoir de pouvoir peu ä peu
renouer les liens apres la guerre et reprendre le travail abandonne.
En 1941, le mandat des membres du Bureau nommes en 1939 prenait fin,
mais au siege de l'A. I. P. C. nous nous savions responsables de Favenir
de l'Association — nous n'avions du reste aucune competence pour la
dissoudre — et, la guerre une fois terminee, nous nous mimes en rapport
avec les membres de notre Bureau d'avant guerre dans les pays allies. Une
premiere reunion consultative eut lieu ä Paris en mars 1946 oü il fut con-
venu de convoquer les anciens membres du Comite Permanent representant
les groupements en pays alli<5s et neutres ä une reunion qui eut lieu ä

Bruxelles en octobre de la meme annee. Lä, les Delegues presents deeide-
rent de constituer l'A. I. P. C. sur des bases reduites. Ils se constituerent en
Comit6 Permanent et ajouterent aux Statuts qui, ä pari cela, resterenl
inchanges, une annexe selon laquelle seuls les savants, les ingenieurs et les
constructeurs des pays allies et neutres pouvaient, jusqu'ä nouvelle deci-
sion, faire partie de l'Association. On pouvait se demander si sur ces
bases reduites qui exeluaient de l'Assocaiton tout un groupe de membres
jadis important et tres produetif en matiere scientifique et technique,
l'A. I. P. C. aurait un avenir prospere. Afin de stimuler Factivite de FAsso-
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ciation et d'eveiller 1'interet ä son egard, il fut en meme temps decide'
d'organiser, si possible, un Congres en 1948. Le programme et le lieu de
ce Congres devaient etre arretes ä la reunion suivante du Comite Permanent
qui eut lieu en mai 1947 ä La Haye. C'est alors que M. le Directeur General
Devallee, President du Groupement beige de l'A. I. P. C, nous apporta,
d'accord avec le Gouvernement beige, Faimable invitation de son
Groupement de venir tenir notre Congres en septembre 1948 ä Liege. Inutile
d'insister que c'est avec le plus grand plaisir et avec la plus profonde
reconnaissance que cette offre fut acceptee, car nous savions qu'ä Liege
nous trouverions une atmosphere tres favorable au travail scientifique et
technique international.

C'etait en mai 1947! Le temps etait donc extremement court et Forga-
nisation, tant scientifique qu'administrative, representait un tour de force.
Si cette Organisation, celle du Congres general et celle du travail scientifique

en particulier, a pu etre mise au point en temps voulu, nous le devons
ä l'enorme effort qu'ont fait d'une part MM. les Secretaires generaux de
FA. I. P. C, MM. les Conseillers techniques et MM. les Rapporteurs generaux,

et d'autre part le Comite beige d'organisation sous la presidence de
M. Devallee et la vice-presidence de M. Olivier, ainsi que le representant
du Bureau en Belgique, notre Vice-Prösident M. Campus, les deux Secretaires

generaux du Comite beige d'organisation MM. Louis et Nihoul, et les
autres Comites beiges avec tous leurs collaborateurs. Je tiens ä rendre hom-
mage au nom de l'Association ä leur devouement et au travail qu'ils ont
accompli, ainsi qu'ä tous ceux qui ont bien voulu collaborer par leurs
contributions ä la Publication preliminaire dont l'edition put etre realisee
gräce au fait que deux organisations beiges, le Centre Belgo-Luxembourgeois

d'Information de l'Acier, editeur de L'Ossature Metallique d'une part,
la Societe des Pieux Franki, editeur de la revue La Technique des Travaux
d'autre part, n'ont pas hesite ä avancer les frais necessaires ä cette edition
et ä assurer aussi l'impression du Rapport Final. Nous nous felicitons non
seulement de ce geniüreux appui materiel, mais aussi de l'inleret que
l'industrie et les entreprises beiges temoignent par ce geste aux travaux de
notre Congres. Je dois aussi un compliment reconnaissant ä l'Imprimerie
G. Thone ä Liege ä laquelle nous devons l'impression reussie de cette Publication

Preliminaire accomplie en un temps record. Permettez-moi enfin de
mentionner aussi le travail du Secretariat de FA. I. P. C. ä Zürich et de sa
devouce Secretaire.

Mesdames, Messieurs,

Le Groupement suedois de notre Association avait dejä ä
plusieurs reprises fait entrevoir son desir de voir les collegues finlandais refaire
partie de l'A. I. P. C. D'autre part, lorsque la date et le lieu du Congres
furent connus, notre Secretariat recut des demandes de la part d anciens
membres en Autriche, Hongric et Italie qui desiraient prendre part aux
travaux de ce Congres. Sur la proposition du Groupement beige qui, en
meme temps, nous apprit que le Gouvernement beige desirait envoyer une
invitation officielle ä tous les pays avec lesquels il entretenait des relations
officielles, nous convoquämes en mars de celte annee le Comite Permanent
ä une reunion extraordinaire qui eut lieu ä Zürich. Lä, il fut decide unani-
memenl de recevoir de nouveau les ressortissanls de ces quatre pays. Nous
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saluons leurs representants et leur souhaitons la bienvenue. Ainsi, notre
Association a etendu son caractere international et eile continue son
ancienne tradition qui est de chercher les meilleurs moyens de construire
non seulement des ponts metalliques et en beton, mais aussi des ponts spi-
rituels entre les collegues de nationalile differenle et de se joindre ainsi
aux efforts de ceux qui cherchent ä echafauder la paix. Nous sommes
reconnaissants envers la Belgique de nous avoir permis, meine suggere de
faire ce pas en avant.

Mesdames, Messieurs,

On pouvait se demander — j'y ai dejä fait allusion — s'il n'etait pas
un peu tot pour organiser un Congres international dejä en 1948. Mais
nous nous sommes dit que le meilleur moyen de faire revivre l'Association

et de ranimer sur le lerrain international le travail dans le domaine de
la science et de la technique dont eile s'occupe, etait de reunir le plus tot
possible les representants de ce domaine afin de leur donner une occasion
de se revoir pour eludier et discuter ensemble les problemes les plus
actuels et assurer par lä le progres en matiere de construclion. N'en etait-ce
pas le moment puisqu'il s'agit partout de reconstruire ce qui a ete detruil
par la guerre? N'etait-ce pas le moment d'etudier ensemble les moyens les

plus rationnels, les plus 6conomiques, pour ces reconstructions, afin de les
rendre le plus stables possible avec le moins de depense? La reponse, vous
la trouverez en ouvrant la belle et volumineuse Publication Preliminaire.
Vous la trouverez egalement en consideranl le nombre de ceux qui sont
venus prendre part ä nos assises. L'Association Internationale des Ponts et
Charpentes compte dejä pres de 1.000 membres dans 41 pays, el nous avons
le plaisir de saluer ici environ un tiers de nos membres appartenanl ä
22 nalions. Si on songe aux difficultes qu'offre encore pour beaucoup la

partieipalion ä une Association et surtout ä un Congres international, ces
chiffres sont encourageants et donnent raison ä ceux qui onl cru ä Favenir
de l'A. I. P. C, meme sur des bases reduites. Si certains themes soumis
ä la discussion du Congres n'ont peut-etre pas ete traites aussi ä fond et

par autant d'interesses que l'importance du sujet aurait permis de le

prevoir en temps normal, il ne faut pas oublier combien de difficultes
empechent encore le travail de beaucoup de savants dont les laboratoires
et autres moyens ont ete detruits. II faut aussi tenir compte du delai reduit
mis ä leur disposition. Plusieurs ouvrages de valeur ont ete envoyes trop
tard pour trouver place dans la Publication Preliminaire. II sera queslion
de quelques-uns dans la discussion des seances de travail. Plusieurs parai-
tronl dans le Rapport Final ou dans le prochain volume des Memoires
publies par nolre Association.

Mesdames, Messieurs,

Le travail scientifique et le progres de l'art de l'ingenieur sont le but
et la raison d'etre de nolre Association. Mais ce travail et Finteret communs
ont, des le debut de l'Association, rapprochc non seulement les cerveaux,
mais aussi les cceurs. Les deux Congres el les reunions du Comile Perma-
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nent avaient pris, avant la guerre, de plus en plus le caractere de reunions
familiales oü regnaient un esprit eleve et un ton cordial. Bien des
relations officielles s'etaient peu ä peu transformees en relations
personnelles et amicales. On se rendait aux reunions de l'A. I. P. C. pour
le travail, mais aussi pour revoir des connaissances qu'on avait appris ä
estimer et pour serrer la main ä des amis. Si, apres la guerre, l'Association
Internationale des Ponts et Charpentes a pu si vite etre remise sur pied, et
si nous devons ce fait au besoin de reprendre en commun le travail
scientifique et technique, cet esprit de bonne entente et de confiance
mutuelle qui etait reste dans les cceurs a beaucoup facilite le renflouement
de l'Association. Si cä et lä il y eut au debut quelque hesitation, cet esprit
a eu le dessus. Nous sommes particulierement redevables ä nos amis beiges,
la Belgique etant un des pays qui ont le plus souffert de la guerre et oü
quelque hesitation etait le plus naturelle et comprehensible, d'avoir, par
l'organisation de ce Congres, manifeste d'une facon si nette et admirable
leur attachement et leur devouement ä l'A. I. P. C. Nous nous felicitons de
pouvoir tenir ce premier Congres d'apres-guerre dans ce pays dont le
Groupement est un des plus nombreux et des plus actifs de notre
Association.

Mesdames, Messieurs,

Cet esprit et ce ton cordial qui caracterisent nos reunions et dont je
viens de parier, nous le devons pour une bonne partie ä la presence des
dames dont sont accompagnes regulierement un grand nombre des membres
ä nos reunions. L'epouse joue un si grand röle dans la vie et le travail du
mari qu'elle en partage les meriles et les succes. Si notre Association reussit,
nous le leur devons pour une bonne partie, ne serait-ce que parce que ce
sont elles — peut-etre sans meme s'en rendre compte — qui donnent le
ton. J'ai donc Fhonneur el le plaisir de saluer ici aussi les nombreuses
dames presentes et de leur rendre hommage ainsi qu'aux nombreuses
epouses qui, pour une raison ou une autre, n'ont pas pu suivre leurs maris,
mais l'accompagnent en pensee.

Mesdames, Messieurs,

Je termine en remerciant encore une fois sincerement la Belgique
d'avoir bien voulu nous recevoir et en lui adressant, au nom de l'Association

Internationale des Ponts et Charpentes, les meilleurs vceux pour son
retablissement et sa prosperile.



Leere Seite
Blank page
Page vide


	Discours d'ouverture

